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Avan ,.,Pr opos. 

J'ai déjà eu l'occasion de décrire à p usieures reprises les diverses formes tertiaires des 
mam)Ilifères provenant de la Russie méridionale. Généralement ces form es ont été représentées par 
des restes isolés, souvent en débris et toujo 'rs en petit nombre. 

En grande partie notre étude a été 'te d'aprés les matériaux appartenant aux divers 
musées géologiques; le Cabinet géologique de l'Université de Moscou n'en possède qu'une par­
Ile. Les autres paléontologues qui ont étudié notre faune tertiaire de mammifères n'ont pas été 
plus heureux que moi '). 

Ce n'est qu'en 1908 qu'une nouvelle localité Œrebeniki (gouv. de Kherson) decouverte 
par Mr. Frolov nous a procuré des matériau nombreux'd'une faune déterminée-colle à Hip­
parion. Nous avons vistité cette localité (mo mari et moi) en Avril 1908, o'est · alors que la 
ressemblance de ses dépôts avec ceux de Pikermi a été constatée par le Professeur A. ·P. 
Pavlow '). Une descriptioO'.détaillée sera do é par le dernier auteur dans l'article géologique 
à la fin de cet ouvrage pour Grebeniki ain i que pour les autres localités aveq des faunes 
semblables. 

Depuis lors nos collections commenc rent à s'accroître rapidement et les ossements y 
arrivèrent cie plusieures localités du gouv. (e Kherson et de quelques parties de la Bessarabie. 

Les principales sont: 
Ville Ti,·uspol. 
Village G,·ebeniki. 

» Kalfa .. 
» Tchobro"tchi. 
» Tamkl-ia. 
» Tuàorovo et quelques autre mOlllS importantes. 

J'ai déjà eu l'occasion de donner un aperçu préliminaire sur ceUe faune lors ci e 
l'Association des Naturalistes à Moscou en 1909 en indiquant sa parenté avec la faune de 
Pikermi, de Samos et de Maragha. Aujour 'hui cette faune s'est accrue oonsidérablement dans 
'notre Cabinet .Géologiq~e et quoique les formes ne sont pas touj ours [es mêmes dans les di­
verses localités citées, ma.is le type est le Inême avec la prédominance d'Hippario" qui lui, a 
valu le nom de fa""e à l 'Hippa,-ion. Mais là vrai dire ce g.nre n'est pas absolument attaché 
fi un dépôt déterminé; car il se rencontre en Europe depuis le pliocène le plus inférieur (M·t Lé­
beron) jusqu'au pliocène supérieur (Roussili n). 

En ce moment je puis indiquer les genres sllirants trouvés dans 'les localités citées: 
Cmnelopardali$. Ga. Ua. Mas/odon. 
Palaeot,·agas. G<!;r 16S . Dino/he,';"'''' ' 
Tmgoce1'tls. S/ts. Mache;rodu.s . . 
PalaeO'/'yx. Hi ",·ion. Ictit"eril,,,. . 
Protragelaphus. Ace ·athe·ri",n. Testud<J. 

1) L'indica.tion détafllêe des formes tertiaire russes ainsi que de la li ttérature sera don néo après la. descrip' 
~16n ae ,ôrme-s D orl\'f~·lies. 

2) "A . . PavlQw. Comple Hendue Ann. Soc. 1 pér. Natur. MOEcoa, 1907-1908. 
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Périssodactyles. 

En abordant l'étude des Perissodactyles nous allons com)nencer par .les Rhinoceroticlàe 
qui sont représentés par diverses formes dans nos loc.alités, . Dans cette · partie de notre 
ouvrage nous allons décrire les restes d'une < senle localité- Grebeniki,. restes qlÙ méritent 
ùne attention particuliail'e à cause d'une grande diversité d'âge des individus expriÏnée 
par le~ c.rânes en partant do tous petits. 

Rhlnocerotldae . . 

Les plus nombreux restes. fossiles .que nous ayons dans la ~ollection de Grebeni~i appar-, 
tiennent aux Rhi1!ocerotidae et ce qui est surto utfi'appant c'est .que ce sont le's ossements appar­
tenant aux formes npn seulerrient semblables · entre elles, mais · :étant . de · même âge et presque 
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de mêmes dimensions. Quant aux 6ânes, qui Bont au nombre de ' douze .plus ou moins 
complets, ils ont appartenu aux individus de divers âges, dont les plus Jeunes ' possèdent 
leurs dents de lait encore conservées, et les plus âgés ont déjà leurs prémolaires complète. 
ment usées . 

D'après les 'formes précédentes (Artiodactyles) oh devrait s'atteIidre à trouver parmi 
les ·restes des ·RhinoGe'robidae les formes correspondantes avec celles de Pikermi--Rhin. Schleiet·· 
macheri et RldnoG. lJachygnatus. Mais c'est le c.ontrail'e qui a. lieu- nous n'avons pas un seul 

. crâne , muni de cornes, Ils appartiennent tous aux AceratherÙlltn dépourvus 'de tout ~dice de 
cornes. A P ikel'wi Gaudry n'a eu qu'unesenle mandibule qu'il a-pu atÜ1b"üer à l'Acerathé-:" 
~(l. c, Pl. XXVIII, f. 6). Les autres auteurs, Wagner et Weithofer n'eil ont pas non 
plus cité. 

Dâns les dépôts du M·t Léberon Gaudry ne cite que quelques ossements (humerus, 
ulna ,et quelques os du tarse et du carpe) ,qu'i.I attribue à !'.A.œratherù61n incisi'l)um Kaup. 

Or, ' c'est aux dépôts d'Eppelsheim 'que j'ai cru devoir recourir pour chercher 
les formes ra.pprochées, si non semblables aux ' nÔ'tres. Et c'est l'.A.cemtheTium incis-ivwm 
Kaup, la plus jeune forme de ce genre en Europe, qui nous servira principalement pour la 
comparaison, . . . 

. Mais Mant de faire la comparaison avec la .forme" nommée, ainsi qu'avec ' les autres 
Acet'atherù(,1n qui ont été déjà décrits nous allons étudier en 4étail nos restes fossiles . 

. Il faut l'appeler avant tout que notre collection est surtout précieuse en ees osse· 
mimts parce qu'elle renferme des crânes d'âge diverse qui nous permettent de ,suivre . le 
développement de diverses parties 'du crâne et des dents et donnent la possibilité de décider 
si ces restes appartiennent ' à une seulo espèce ou à plusieurs. On ' connaît COlD bien les dents 
de Rhinocet'otidae J;ln général se moctifient avec l'âge, surtout les molaires supérieures; on con­
naît qU'il est facile de . con'fonâï'ë-Tâ-m2 'liVeê ' ïâ;i- i;- qùrsoDrdillls-re~ âges"différents sembla.bles 
une il: l'autre. D'auU'e part les dents usées perdent quelques caractères qui leur sont propres 
dans le jeune âge. 

Enfin, Qutre ces crânes et ces mandibules nous avons beaucoup d'os de squelette qui; quoi­
que n'étant ' pas liés entre eux, à l'exception d'une patte, sont presque de mêmes dimensions 
et du mêmé mode . de consen-ation ,. ce qui 'permet de , les rapporter aux mêmes formes que 
les crânes. 

Ceci est d'autant plus intéressant que les restes des Bhinocerotùlae d'autres localités que 
nOUs étudjérons , plus tard nOUGdonnent d'autres formes, . qui se laissent fa.cilement distinguer de 
celles de GrebenikL Mais il en sera. question plus tard. Ici nous allons nous occuper exclusil'ement 
des restes d'Acemtherimn l'écueiIlls dant les sablell. j:;tll.!1.Mtes de _ G!'~b-eniki, et représentés par 
les crânes reriferm~nt les dents, laissant de- cÔt{-i~s dents isolées. 

La forme de ces crânes, jeunes aussi bien qu'adultes, peut être caractérisée par les mê­
mps trait~. Le crâ~e. esL l1UQ?gé:. le bord occipit~~ Il'est._.p..~_ .. !rjl.~_.~~_~~_~~_~~ ... l!s Iorme~ .. ~du~~~~ . 
dans les Jeunes la hgne 9,Ul le réunit aux os nasaux est droite. Ces derniers sont minces et) 

' ~Oïii-tu~~-'A"iIcuÎtllidiëë-s-;;~ i;~;i~~ë~"~ë·corÎlë'-frontaië·-o,:t--;â'S;ï~·: n 'éxis iè" 11C "'ci';:n; -î;;" j~~~~~~' 
crânes,n.i dans les adultes, "L'oéêlprfâ(èSî'ïàrgë";iaris' Tès"}ë'ullê;;et plus reléV'é-diii'is les adultes,' 
D1ai~_gardo foujoûrS 'ii'ii=fû'rme canée. - - --- ---~:':::,:,:,::::::::,:::;~-:::.::;' --... -... __ ._~---_.~ ............. ~ . 

Les dents supérieuressôiit au nOmbre de 3 molaires et· 4 prémolaires dans les adultes. 

Pl OUI' les b:~~~ts .. !~:~=-~,el~~es.":~~.E:,~~!~oire~~~~~~...:~'a':?E~ __ .~~cun_e_J~~~;_ . ,~?_~pI~.~e-lè!.:~ _.fQ!.I1l.~_~J_ ~ 
eur nom re restent l~~?~~uLP_o~ "n.ous. ' ":. " 

, LesIIiand~bules au contraire donnént une idée tout à fait nette sur la denti· 
tion " complMe . . .lIT . a toujours deux ~~~!l~.és _~g.L disposées dans les coins de la. 
symphyse élargie et deux petites incisives à côté de celles·la, laissant le milieu de la sym­
pb Y8O' libre, 

Les molaites .inférieures s,ont au nombre de six . (3 pr. , 3 mol.) sur c.haque côté. -- "---_ .•. 



- ~v 

" ' ' La pàrtie dé la ' mandibule . renfermant les molaires est peu élevée et mince compara­
tivement à sa lôngueur; la partie ' postérieul'e arrondie par derrière est très élevée et élargie 
tràfis l'ersale m en t. 

Les ossements du squelette sont courts, surtout les os des membres, ce qùi pourrait les 
faire prendre pour les, restes des animaux jeunes. Mais comine je l'ai déjà. signale tôus ces os 
11re'sqlie de mêmes dimüllsioùs, sont adultes; il n'y a que quelques uns avec les bouts encore 
non ossifiés: 0, 

, De douze crânes ef mâchoires avec la dentition complète je vais choisir ceux qui 
d'après leur âge pDùàont faire une série, dans laquelle on vera .les ,molaires se développer et 
s'user successivement 

Acera.therium KowalevsRii n. sp. ' 

Jeune. crâne de Grebeniki. 

Pl. ~v: f.l, 1". 1311;2 
,/'" : Le plus jeune ' crâne est presque complet; il n'est que comprimé. Il â conservé ses os 
nasau,.:: s(l,uf les bouts, ce qui permet de voir sa longueur jusqu'au bord occipital-' 29 cm. 

L'occ.iput est complet, ce n'est qu'une petite partie du bord supérieur qui est cassée. 
Sa largeur est ue 10 cm. ' sur le milieu. Le trou occipital est abimé 'et les condyles n'existent 
pas. L'arcade; zYB'omatigue, ainsi que l'apophyse para-màstoïde (pm) et la postglenoïcle (P9J, 

,so sont conservées quoique la pm est recourbé\) en avant. ' 
., La partie supérieure du crâne . est p1ate.i il li'y a qu'un faible enfoncement au commen­
cement des os frontaux derriére le bord orbitraire. Les os nasauxwnt minces et l'excavation 
entre eux et les mâchohes est profonde. Il n'y a qu'un espaée -de 6 cm'. entre le bord de 
l'échancru1'e et celui de l'Q[p11~)_ qui est largement ouverte par derrière. La surface inférieure . ___ _ .. __ .,.. .. _ .v. _ .. ___ .. _.~ . . .. . _,. .' ._." .... - , 
du crftne n'a pas cqnservé les bords des os pterygoidien et les os oecipitaux. Les mâchoires 
renferment les embi'yons (~~-R~,~on vO,it~~~s..!:s ~l51~~es ~~.~]..t . tQ}nM~9 . !Jè~&uTr'ë'S' 
dents de lait, les d2 et dS sont peu usées sur les deux côtés; -la d' vient à peine au JOur; sa 
partie postérieure est enCO)'e dans l'alvéole. La à i est très co...mpliql~~l..Jl,l109g~~). la. Son côté 
ext.erne est faibleinenf ondulé, ce n'est que l'angle antérieur qui ressort. Les deux cr'êtes 
transversales se dirigent üb'liquemeut en arrière et la postérieure possède déjà un crochet q:ui 
se dirige vers la crête antérieure. '- .,,----
, Le côté antérieur de la' dent est bordé par ,un bourrelet. Dd.ns la vallée moyenne nous 

trouvons un tubercule · accessoire très développé. Dans cet étatd'usure cette dent nous donne sur ' ,,_ ... , __ .... __ ._.~._M ._., ..• ~ _/ . _ ... . 
sa surface masticatrice quatre fossettes profondes. ' ' . ' ' . ' ,. 

~ ~ .-w· .. ···• • . . 

La a8 est aussi plûs"Tôngue -que large (surface déjà entamée par. l'usure). Son côté 
externe est plus ' ondulé que dans la dent précédente; on peut y indiquer quatre faibles enfonce­
ments et le bord postérieur soulevé et tranchant. Les deux crêtes transversales arrondies se di­
l'igent en arrière et la postérieure ' porte aussi un crochet se dii'igeant vers la crête antérieUre. 
A la: base de celui·Gi on voit encore · un petit pli d'ém~il.Dans ·Ia vallée moyenne existe 
un tubercule 'accessoir semblable à celui de la iP, ainsi que le bourrelet sur le côtéanté-
rieur de la dent. .,--.----. -.- .';' .. ,_. 

La d'est mieux v;f;ible sur le côté gauche grâce iL une partie de la mâchoire qui mân­
que. Elle laisse voir Je coté externe ondulé, muni aussi d'un angle antérieur aïgu et avec le 
bord postérieur recourbé eu avant et tranchant. 

Les ,deux crêtes transversales sont recourbées 'comri1e dans la dent précédente; la posté­
l'leure porte aussi ' un .. croéhet qui est appliqué ici ve6; la àête antérieure. Cette dent est 
intacte par la mastication, . . . ~-~:-- ., - -'_ . . :--- ,-- ' " ' -~ - ':'" -- ' - T ' - . ' - - "''',' . . • 

Les premières dents de deux mâchoires sont très rapprochées; il n'y · a que 3,5', cm. 
entre feurs bords antérieurs, et sur cet éspace on ne voit , aucune kac.e' de dents anté~iel}res . 

. _ .. _-"""-.--
_" -' -, ~_._ .. -_.-- ,- '" ... " .,' ." 
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Longueur des dents Sllr le bord de leur côté externe: d2-4 cm.; d9-4,5 cm:, d' 5 cm. 
Hauteur du côté externe sur son milieu: d2~ 2, d 9-3. Or ces dents de lait peuvent 

être caractérisées par la présen,ce du côté externe ondulé, d'u hourrelet sur le côté' antérieur ...., ....... _"""'..-, 
de la dent et d'un tubercule accessoire à la basé~=d'ê-nt"'Vatlée moyenne:-":· .. · · ·· o. -,' • " . . , 

r-....... --._ .;.~_ ... __ .-.-.......... ,-' ~ ,"'"~."" ., .-4-.-.. - ... ~ , ,, ", .-., ..... .:. .... , .. ,..,... .. .,..., "' .. ................ , _, .... .... ." .... ~, ~ .... " .. ~ 

Crâne incomplet jeune'. /3 '-I I. ' 
DentS. PI. IV, f. 2. 

.. La deuxième pièce est moins bien conservée. ' Oe n'est que la partie maxiÎlaire du crâ.ne, 
dépourvue des os nasaux; mais qui a conservé leB os frontaux avec ce faible enfoncement, que 
nous avons vu sur le crâne pl'écédentLa distâ.nce entre le bord de l'éèfliillc'rïil;ë"dë -Ià:'~;~~hoire 
et le b.ord de l'orbite est aussi de .6 cm. Les autres parties du crime manquent et ce ne sont 

. ' ''"''~!t-.... .,.,.. \ . 

que les dents .qui sont bien conservées de deux côtés et ont une valeur pour nous, présentant 
un pas de plus {fans leur développement compaJ:ativement au crâne f. 1. . 

Nous trouvons ici les .quatre dents de lait de deux côtés. Les incisives manquent. 
La pl"l qui a.remplacé la dl existe déj~. Elle est arrondie du côté externe, avec une crête trans­
versale postéfieure seule; l'antérieure , n'existe pas. Il , n'y a "à sa place qu'un ~aible pli d'émail, 
ce qui correspond à la forme allongée de la dent dans la partie an~érieure et a.rrondie dans 
la postérieure. 

La d2 présente la ïnême forme étirée sur son côté externe avec une faible ondulation et 
un pli d'émail sur l'angle antérieur, . avec un ' bourrelet antérieur; les deu~ crêtes transversales 

,sont arrondies. Le crorhet existe aussi dans la même direction et le pli accessoire partant du 
milieu du côté externe dans la partie antérieure de la vallée moyenne supérieure. Un tubercule 
accessoire existe aussi à la base , de la vallée moyenne. La dent n'est qu'un peu plus usée 
que la même dent de la f. l. 

La da ' répète de la même ' manière les caractères de la dent correspondante ' de la f. 1. 
Ce n'est . que le petit P~ •. .d,:~P.1aiJ existant sur la d3 du côté droit f. 1, à la base, du crochet 
qui ' n'existe pas ici, comiiiè" Ir n" eiiste-~p'as ' du , reste sur la da du côté gauche f. 1. ' 1ëërochet 
de cette dent est. plus rapproché de la crête antérieure. 

La dl est toute au jour ici. Elle conserve absolument to.us les caractères de la dent 
précédente, n'ét.ant qu'un peu plus grande et complètement intacte par la mastication; ce qui 
perniet de bien voir les parties qui forment la crête antérieure recourbée ct la partie élargie 
de la dent qui soutient cette crête (s.). Le côté externe est aussi faibl ement ondulé avec le 
bord ' antérieur prononcé. Le tubercule accessoire existe aussi. 

1 La mise laisse voir sur le côté droit par sa surface externe dans l'alvéole profonde. 
La longueur de ces quatre dents . sur leur côté externe est de 15,5 CIn. 

d l-2 cm., d2-3,5 c.m., d3- 4,5 ' cm., d'-5,5 cm. 
Hauteur de la couronne dl-l,S cm., d2-2 cm., d9-2,8 cm., d'-4,5 cm. 
On voit qu 'il n'y a pas à hesiter de considérer ces deux dentitions comme appartenant 

à la même espèce d'A.ce·rathet'Ïum, ne Se distinguant que très faiblement par l'âge. 

Jelf~e crâne. /3 t{ z.. . 
Pl. IV; f. 3, 3". --

Ce crâ,ne est presque du même mode: .. de . , 
os nasaux ne sont que plus cassés, ils finissent 
est plus âgé. 

conservation ,que celui de la f. 1; les -sur la lignê": de l'échancrure'. Mais il 

La surface supérieure du crâ.ne · est aussi ...d.r.p.t~_..<l~e d~.)e premier. Les faJbl~s _J:l.QTIl: , 
bements des pariétaux JlltLdisparu" .. ou mieux d ire ils ' se sont replacés sur les côtés, étant se" 
parés de la par tie sur,érieure du crâ.ne par des f\!ÏQ!es crêtes latérales. 

(' .- ..... ', . -.. - .~ , 

L'arcade zygomatique ' est · de !a même forme, niais ellè 'est de,'enue plus robuste. 
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L'apophyse para-mastoide UJ.1n) est aussi recourbée vers l'antérieur; ce qui démontre 
que cela n'était pas accidentel clans la L 1. 

L'apopbyse post-glenoïde (pg.) mince et allongée est un peu cassée, ainsi que l'occiput. 
La longueur depuis les os nasaux cassés, au-dessus de l'échancrure maxillaire-. jusqu'à la crête 
occipitale est de 28 cm. Cf. 1, 23 cm.). · 

L'espace entre le bord de l'échancrure et le bord de .l'orbite-7 cm. 
La largeur de- l'occiput sur. le milieu est de-12 cm. ; sa partie inférieure est abimée; 

l.~s condyles . et le trou cérébral n'existènt" pas. . . . . """" .---~'~ 
Pour les de'1rr:S',o1ibüS îLvons f. 'li" 'cÔiégauche: p~'\ d2, (1 3 dl, la' ml commence d'appa­

raître. Pour ]e côté droit nous avons le.8 mêmes dents à l'exception de la pr\ qui est tombée. 
La partie antérÏlmre du museau est cassée. Il n'existe aucun indice des incisives. 

La pr1 arrondie . sur le côté externe, porte " un pli plus prononcé sur son bord anté­
rieur, qu'il n'a été marqué . dans la f. 2. Son bord externe, ainsi CJue sa crête postérieure 
sont faiblement entamés p,tr l'usure. Ii existe un faible bourrelet interne. 

La d2 présente uné dent dans laquelle le crochet s'est lié. avec la crête antérieure, 
. dont le bout s'est rapproché à son tour du tubercule intermédiaire et en s'usant a fermé 
la vallée moyenne. La crête postérieure en s'usant a . formé la troisième rondelette sur 
c.ette dent. 

La forme cIe cette dent reste la même que. dans la f. 1 et. 2. Mais son côté externe 
est devenu plus uni , l'angle antérieur s'est presque effacé et la hauteur s'es t, diminuée. 

La d3 s'est modifiée dans le sens de la formation de l'an técrochet, qui est le ré· 
sultat de l'ïiSïi're-d·ü- 1io-iïr· fÏïtërr;·ë --·d~" -I~ - ~~,êt;- â:iitéïiellï;ë"ï;ecôurbée~- eniicoiÏine interne (s.) 
est devenue la eontinllatioll de la c.rête. Les autres parties se sont aussi plus usées 
fi t Je c.ôté externe de la dent est· aussi deven ue plus lisse, le pli ant~rieur s'est diminué. 
Le bourrelet antérieur et le tubercule accessoire de la vallée' moyenne existent comme dans 
la dS f. 1, 2. 

La ri' répète tous les caractères de la dS f. 2, n'étant que plus grande et plus . usée. 
Son côté externe est encore aussi ondulé que sur la f. 2. 

La ml n'est visible que par ·sa. partie antéro-ex.terne. Or, ce crâne ne laisl>e aucun 
dou te srir son' appart~naIlce ~ la même espèce que les ' deux précédents, mais si on trouvait 
quelques dents isolées de deux crânes, p. ex. la dS f. ~. et la (l8 f. 3, on pourrait se tromper 
sur leur vraie position et les prendre pour les dents de formes différentes, grâce aux côtés 
externes différents. 

. , / . 
\ t) ".JI I} 
! ,) : ; . 

, \ ~ '" , 

crâneDe::.ep~~l~~f.:~ulte. \":(fJ) ,1 1 : ,';~ 
Le stage suivant que nous avons pai'mi nos crânes, c'est 'Belui, où les trois 

lait sont déjà remplacébs, il ' ne l'este que la quatrième en place; , plus la mL 
sont venues au' jour. 

dents de 

Les dimensions de ce crâ.no sont ' beaucoup plus grandes que celles de la f. 3. Il 
est d'assez bonne conservation. Les os nasaux existent, sauf leurs bouts cassés. Le bord supé­
rIeur dt)s occipitaux est abimé; le reste d'occiput est entier avec les condylos et le trou 
occipital. 

.L'arcade zygomatique et les deux condyles (pm et pg) quoique déformés sont, èn place. 
Ici le bord oc.cipital est plu.s soulevé ' que dans le crâne 1'. 3 et la des.cente vers' le 

front est plus oblique. La partie moyenne de la surface supérieure est faiblement . excavée, 
sans aucune trace de rugosité pour la corne. Les os nasa.ux sont faiblement sou.levés par leurs 
bouts antérieurs. L'excavation de la mâ,choire est profonde. L'orbite ~uverte As t très allongée. 

La surface inférieure du ctâne est · presflue cÇ!mplète aves les ptérygoïdiens aux ailes 
larges et très ouverts. 



- 51-

Longueur du crâne depuis le bord . occipital (un peu cassé) jusqu'au Biveau 
de l'échancrure pal' ligne droite est de. . . 33 cm. 

Id. jusqu'aux bouts des os nasaux (un petr caSsés) 
Espace ent.re l'échancrure et le bord de l'orbite. : 
Làrgeur de l'occiput sur son milieu. . '. . . . . 
LongueUl' de la série dentaire (pr2, JJTe, pr', ml, m~) côté externe 

· 43 " 
· 7 " 
· 16 " 
· 22,3 " 

La première prémolaire est perdue; Pl. . VI, f. 4, il n'y li que la place de sa racine 
(alvéol~). 

La deuxième prémolaire 1)1"2 est une dent rappelant la pr l de la f. 3, mais plus grande. 
Son côté externe allongé et arrondi se prolonge en avant des crêtes internes. De celles-là, 
l'antérieure' développée incomplètement et la pO!ltérieure raccourcie se sont liées pour former une 
f~ssè commune ou~erteen avant. Un petit crochet part du côté antérieur dé la crête postérieure 
et se dirige en . avant (a). Un faible bourrelet existe' surIe côté interne; il s'accentue sur les 
côtés antérieur et postérieur de la dent. · Une fossette profonde existe derrière la crête 
postérieur El. 

La p?3 avec le ~ôté externe droit et un faible enfQncement de l'angleaIitérieur, comme 
plié par la pr2

, présente .aussi les deux crêtes transversales liées. L'antérieure s'est complè-
tement liée avec le côté externe de la dent, ce qui n'exIste pas sur la pr~. ' 

Le crQchet s'est développé; le ' bourrelet" s'est conservé sur le côté antérieur et . le 
. ~ôté postérieur de la dent, où il ferme la fossette postérieurè. Aucun indice de tubercule 
à la base d.e . la vallée moyenne 'n'existe pas dans ces deux dents. 

La cl' est d'un intérêt particulier, ca'r elle garde les caractères de dents de 
lait que nous avons vus SUl' les dents précédentes. Elle est déjà assez usée: son côté 
externe est devenu moins ondulé; il n'y a qu'une faible excamtion sur l'angle antérieur. 
Le crochet est grand; il entre dans la partie supérieure de la vallée moyenne ne lais­
sant. qu'un espace étroit. L'antécrùchet s'est beaucoup élargi, ainsi que la ba.se de la 
crête antérieure. Le bourrelet antérieur n'a laissé- qu'un pli sur la crête ant.érieure (b.). 
La partie interne de la crête postérieure s'est aussi augmentée par l'usure du pli; qui 
exi$te dans la cl' f. 3. Le tubercule . accessoire existe, quoique aussi usé, La fosse postérieure 
est fermée. 

La ml se distingue brusquement de · la dent - précédente. Son côté externe est 
droit avec les deux ' arigles faiblement relevés. L~ crête antérieure porte un gros pli qui 
loge dans la vallée . moyenne et qui correspond au crochet antérieur. La crête postérieure 
possède un' grand crochet qui se dirige vers l'antérieur . .La fosse ' postérieure est large­
ment ouverte. Il n'existe aucun indice du tubercule accessoire dans ' la vallée moyenne, et 
aucun bourrelet. . . 

La m2 est encore intacte par la . mastication. On voit)e côté e~terne presque droit 
avec l'angle antérieur faiblement recourbé. Les deux crêtes transversales sont presque de 
m.;êmes dimensions; l'antérieure est encore dépourvue de sa base élargie; la postérieure 
porte le crochet. 

C'est. surtout en regardant cette série dentaire sur son côté externe qu'on -s'assure de 
~a vraie position de dents et da leur appàrtènallce aux dents de lait, ou à la dentition per­
manente. Leur hauteur ·donne cette preuve. Ainsi. 

jJ1·2 pro d' ml m2 ,. 
Longueur sur le côté · externe . 3,2 cm. 3,4, 5, 54 , 5,3 
Hauteur sur le milieu . . . 3, 

" 
4, 2 , 4 , 4 

La hauteur des couronnes des . molaires et .des pré~olaires est visible grâce à la des truc 
ti<in · de la mâchoire sur le côté externe. 
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Mâchoires d'un crâne incomplet. 
Pl. IV, f. 5 . 

. ' Cette ' pièce présentant le degré suivant du développement des molaires ne renferme 
que les mâchoires et une partIe dé l'arc~de zygomatique. Mais elle présellte un intérêt en 
nous faisant voir naÎtJ:e les pr', la d'étant tombée. Les pr~ manquent, il n'y a que les alvéoles. 

La différence de doux prémolaires comparées avec celles de la f. 4 ne consiste que 
dans un degré ;,plus grand de l'usure de leurs surfaces et dans la modification du côté interne 
de la pr2 , où les 2 crêtes sont plus nettes, séparées par une 'faible vallée moyenne. A la base 
de celle-là 011 voit un petit pli d'émail- reste du bourrelet qui existe encore sur le c.àt.é 
antérieur. Sur le côtépostérieur nous trouvons un pli d'émail qui formera la fossette postérieure. 

Dans la pr3 ce sont aussi les bouts internes des crêtes qui 8(jfij; plus marquées par la 
vallée moyenne quoique encore unis ; mlJ,ls ici nous trouvons à sa base un petit pli d'emai!. 
Un faible bourrelet existe sur le côté antérieur de la dent. Sur le côté externe lisse il n'y a 
qu'un faible enfoQcement près de l'angle antériem. 

La pT~ non touchée pal' la mastication porte tous les caractères de la .dent précèdente 
(pr 3

) avec un petit pli à la. base de la vallée m·oyenne. Sur ces deux dents on voit bien la 
différence entre les crêtes antérieures des dents de biit et' de.~ .Pr.éniQr~irë-s.Dtiïis ·fes -premiè-­
res le bout inté'~ie~r--d~ lâ-- ërêtë-;;;appïiqiù) "siïi.; 'ün --~6~e ' -a~l'oDdi (s. f. 1, 2, 3) qui semble 
être indépenda!lt de la crête. Tandis que dans les prémolaires ce cône s'est intimement lie 

. \..,; .~~~--_. ' . ' .-\ ...... ..... -..,. '.- ...... ~\ ... .. ~ ' ' '",,; 

a.vecla crête ne faisant qu'une seule ' partie de la dent. · . < 

La mt porte les caractères. de la mi de la. f. 4. n'étant qu'un peu plus ' usée. Ici le 
bout primitif de la crête antérieure, recourbé dans la vallée moyenne donne un pli prononcé, . 
qui en s'lisant élargit l'antécrochet. Le côté antérieur de cette dent est différent dans sa 
partie supérieure et inférieure 1). Elle est ondulée dans l'inférieure et lisse plus près de la 
jensive, l'angle s'est complètement lié avec le côté. 

La m ~ peu usée porte les mêmes caractères que la mt et ici on voit mieux éncore le 
pli qui formera l'antécrochet. Elle est très peu usée et complètem~nt decouverte par son côté 
externe (côté droit de la mâchoire). Cette dent laisse bien voir la modification qu'elle va subir 
pendant l'usure. Elle DOUS démontre comment ce côté externe ondulé au commencement, dans 
sa partie infërieure, près de la surface masticatrice, devient · de plus en plus lisse avec l'âge 
avancé de l'animal. . 

La ?nO est · dans l'alvéole. 
Ce crâne a été comprimé sur les cà tés, Cfl qui a recourbé le palais. 
SUI' la partie tout à fait antérieure du ' museau, nous trouvons, tout près de l'alvéole 

pour les pl' l, deux enfoncements allongés qui ont renfermé peut· être les racines des incisives. 
Les dimensions de cette série dentaire sont de (5 dents) 22 cm.: -----"'~ .• ".-

.Longueur: pr2-3, pra-S,5, pTt-3,5, ml-5,4, rn2-5 (côté externe). 

Hauteur-.côté externe de la couronne: 
4, -5, -3 5, -5,4 . . 

r 
~i V r::""' Crâne adlte complet. 
~ ' 1 ft r . 

, Pl. f. 6, 6a• -Le crâne de l'âge suivant que nous avons dans notre série l'enferme les sept molaires 
de ' chaque Gôté qui semblent au premier abord , présenter une différence marquée avec les 
dents f. 5. Nous allons les décrire une à une en les comparant avec les précedentes pour 
voir à quoi est due cette diftërence. . 

. 1) Je considère les dents dans leur posiLion naturelle dans les mâchoires; les surfaces masticatrices diri­
.gées en bas~ 



L e cr â,ne est bien conservé avec les os nasaux complet.s et l'arcade zygomatique gauche. 
C'est le bord occipital qui est abîmé et qui empêche de donner la longueur nette du crâne. 
Pourtant en le r estal,ll'ant comparativement avec le crâne f. 4 nous pouvons indiquer la longueur 
depuis les bouts des os nasaux jusqu'au bord occipitl!-I-50 cm, 

Depuis les os nasaux jusqu'à l'échancrure-12 cm. 
Entre l'échancrure et le bord de J'orbite-Î cm. 
Surface inférieure depuis la prl jusqu'au bord du trou cérébral-4.8cm. 
La ligne supérieure limitant le crâne est droite; 11 n'exjste aucun indice de corne . 

. Ce crâne est plus grand que celui qui renferme 'les dents de la f. 4. 
La dernière molaire est non seulement. sortie de i'alvéole, mais ' elle est déjà un peu 

uSée par la mastication. . 
Les prl sont très rapprochées; il n'y a qu'un espace de 3 cm. qui les sépare; mais la 

partie . antérieure de l'intermaxillaire manque. 
, Ces dents sont petites, arrondies sur leur côté externe avec la crête postérieure droite 

se ule conservée. 
La p·r2 avec son côté externe applati: possède un angle antérieur ressortant; les deux 

crêtes tansversales réunies paT' les bouts internes SQllt plus usées que dans la pr~ de la f. 5; 
la crête postérieure a presque fermé la fosse ,postérieure; ce qui marque une dent plus 
agée que dans la f. 5. 

Là pr3 repète en grand les caractères de la précédente. 
Les bouts postérieurs des crêtes s'étant plus usés ont complètement fermé la fosse 

centrale; la fosse llostérieure restant encore ouverte: Mais ce sont ahsolument les mêines par­
ties de la dent que dans la f. 5. 

La pr' lui est semblable en gardant aussi le petit tubercule à la base de la vallée 
moy~nne. Ce n'est que' l'angle antérieur du côté externe qui est encore marqué (la dent étant 
plus jeune). 

La ml a son côté externe presque droit, dans la. m2 l'ondulation s'est encore conservée, 
et l'angle antérieur' ressort. Les croche~s bien developpés dans les deux se dirigent vers la crête 
antérieure. Dans la ml~J.'.!l:.ll.!,écrochet est très grand; . dans la m2 le , pli qui le forme n'est usé 

• -- ---••. -.--.--•• - - - ._ .. ~ "._. - 0 "'_ , .•• "''' -r 

que dans sa partie inférieure sur la surface masticatrIce; la partie supérieure élargie do.nne le 
mêm::! aspect que sur la dent (ml) de la f. 5. Aucun tllbercule accessoire n'existe pas dans la vallée. 

La ma a une forme rappelant beaucoup la m2 C 5,àveC-Tè-- cote externe lisse, le bord 
postérieur ressortant. La crête antérieure . recourbèe, allongèe; la postérieure très courte, mais 
existante. Le crochet part de sa base près de l'angle postérieur et rappelle la même partié de 
la ' m2 f. 5. Le pli longitudinal appliqué à la crête antérieure, qui donnera l'antécrochet existe 
aussi. Sur le bord postérieur de la dent il y a Un pli d'émail 'qui semble remplacer j'angle 
postérieur du côte externe. ' . 

Ce n'est pas la forme ordinaire de la mP, qui Elst triangulaire, ' grâce à l'absence de la 
crête postérieure et de recourbement du côté externe. . --- - .-" .. ~ -_: 

Longueur de la série des . sept molaires du côté externe-27 cm. 

pr l -2, pr~-' 2,5, pr8--3,3, ml-4, m2-o,2, 
Hauteur 1,8 - 2,5, - 2,5, - 2,8, - ' 4, 

Crâne .. assez vieux t). 

m 8-3 cm • . 
- 45 » . , 

Ce cràne est presque do mêmes , dimensIons que le précédent. Il est moins bien con­
servé, les os nasaux étant cassés, mais le . bord . occipital s'est conservé, La distance entre 
l'échancrure de la mâchoire et le milieu du bord occipital est de 39 cm. 

1) Je ne fais pas figurer ce crâne, cal' il n'ajouterait rien à la description grâce à sa ressemblance avec 
le crâne f. 6 mieux conservé. ' , 



La distance depuis l'alvéole de la pr 1 et, le bord postérieur de ' la mS-24 cm,' 
La surface supérieure a le même caractère que celui des crânes précédents: elle des­

cend depuis le bord postérieur et donne les os' frontaux droits, passant aux nasaux, droits aussi. 
Les dents sont les mêmes que clans la f . . 6, n'étant que plus usées. 
La pr l manque. Les trois autres ont chacune deux fôsses fermées; les côtés exter­

lles sont lIsses. Ces dents ne différent . que ' pal' leiIrs dimensions. 
La mL et la m2 ont aussi leur côtés externes lisses; .mais la' m2 garde encore son angle 

antérieur. 
L'antécrochet. forme dans les deux un élargissement très marqué de la crête antérieure. 
Les fosses postérieures sont presque fermées. 
La m3 a pris la forme plus ordinaire, plus triangulaire, sa crête j'lostérieure ne s'étant 

pas développée, mais s'étant recourbée verS l'antéj·ieur. Le crochet s'est dél'eloppé et s'est 
usé; l'antéel'ochet est encore en forme d'un pli attliché à la base de la crête antérieure. 

11 n'y a aucun indice des incisives .. 

Crâne tres vieux. .' ! \ ,'. , : / . 

Pl. IV, f. 7, 7". 

. \ '\ \ 

)~ I } . ·.' 
, 1 

'J 
Enfln, dans le crâne f. 7, le plus vieux de notre collection, eonservant les mêmes ca­

rac.tères que les précédents, al'ec la même f"rme d'occipital, des fJ'Ontaux et des nasaux, les 
dents sont tout à fait usées, quoique sur le eôté gauche la pr 1 s'est dlcore conservée. 

Les prémolaires, ainsi que la mL sont très allongées transversalemen Li elles ne gar­
dont. SUl' leur surface que les indices des fossétes arrondies, -que nous avons vues moins 
développées sur les prémolaires du crâne précedent.. Et vraiment il serait. difficile de trouver 
sur teS surfaces presque unies les dents c,ompliquées des premiers crânes (f~ 4. 5). 

Mais la m2 et ln m" ont gardé les caractères des dents , appartenant aux crânes plus' 
jeunes (f. 6a

, 'In 1), la première -le grandantécrochet sur la première crête; le erochet très 
diminué sur la crête postérieure. 

L'antécrochet de la mS peu usée sur la f. 6a
, prendiei les dimensions de celuï de 

la m\ et sa surface se prolonge presque jusqu'à l'angle postérieur du côté externe de la 
dent. La crête postérieure · ayant complètement disparn.e; mais le pli postérieur d'émail s'est 
conservé. 

Ce crâne par son mode de conservation est peut-êtrè le meilleur; ses os nasaux étant 
wmplets, S'on occiput de mêfie, ainsi que les condyles et les arcades. Le bombement des os 
nasaux sur la f. 7 est du ù la cassure et le recollement; la rugosité manque. Ce n'est que 
la. pm;Ue antéricUl;e, les intermaxillaires qui n'existent pas. 

La longuem' depuis les bouts des os nasaùx jusqu'au bord oecipital est. de · 46 cm. 
Entre J'excavation et le bord de l'orblte-8 cm. 
Depuis J,t pr 1 et le bord du trou cérébral- 46 cm. 
Le bord occipital e~t aussi soulevé que dans les crânes renferma.nt les dents ( 4, 6. 

Les molaires de tous ces ·cril.nes î)Ql'tcnt les traces du cement sur leurs côtés externes. 
Il me semMe qne ce tte description et surtout les figures qui l'acompagnent ne doivent 

la.isser aucun doute sur l'appartenance de tous ces crânes aux individus de divers âge de la 
même espèce. 

AcerBotherlum Kowalevskii TI. sp . . 

Mandibules. 

, Pour les mandibules nous avous aussi une dizaine d'exemplaires plus' ou moins bien 
conservés, c'est à dire glü:dant Jes dents des deux côtés·, plus ayant les.·dents antérieUres. 



- 55-

Ici nous ayons aussi les formes de divers fige en partant de toutes petites et finissant 
par des mandibules énormes. 

On peut dire avec toute assurance qu'elles ont appartenu aux mêmes formes que les 
crânes déCl'its quoiqu'elles n'ont pas été attachées aux crânes. 

Jeune man.dibule. 
Pl. IY, f. s,. 9. 

". La plus jeune des mandibules est celle qui a conservé les trois dents de lait (molaires) 
de chaque côté, la. quatrième du c,ôté ga.uche est dans l'alvéole. Dans sa partie antérieure nous 
trouvons quatre dents: deux plus grandes externes et deux autres plus petites entre les pre­
mières. Les branches verticales manquent f. 8. Oette mandibule est plus jeune encore que 
le cri1ne f. 1. 

La première dent (dl) est toute petite, arrondie; elle n'est pas sortie complètement 
au jour. 

La à~ allongée, est composée · de de px croissants dont l'antérieur est allongé avec un 
angle marqué sur le côté externe et son bout antérieùr recourbé. te postérieur est plus 
arrondi et faiblement usé sur sa surface supérieure. ' . 

La (Ta ressemble à la dént précédente, mais le croissant antérieur est plus arrondi; le 
postérieur vient s'appuyer vers le côté externe de l'antérieur. La dent est faiblement usée. 

La quatrième dent est dans l'alvéole; elle est plus grande que la précédente. 
La longueur de la cll sur lasul'face masticatrice 0,5 cm., d2 2,9, da 3,5 cm. 
La hauteur du côté externe . 0,2, 1,5, 2 cm. 
La longueur de quatre dents est· de 12 cm., depuis la 1-e încisive-16 cm. 
La partie antérieure- de la mandibule un peu retressie à la place des du s'élargit vers 

les can-ùies, qui sont placées sur ses angles, la partie antérieure étant rectiligne. Oes dernières 
étant larges" d'un CI~. se dirigent en avant et faiblement en haut. SUl' leur côté interne se 
trouvent deux petites incisives , larges de 2 mm., longues de 5 mm. 

La largeur du bord intérieur de la mandibule est de 5,5 cm. entre les bords externes 
des canines. 

" 

La long'ueur de la ~ymphyse mesurée; en haut est de 4,5 cm. La hauteur de la man-
dibule dèrrière la ds est de 4,3 cm. L'espace entre .1e~ de!1X. moHiés est étr.oit de 2,5 cm. 

Nous avons encore deux: ,mÇ)rceaux de ma~dibule presque .du même. âge. L'une est dans 
un très mauvais état de consenration. 

La d~ et . da sont les seules . dents conservées et leur forme est déformée. 
Une . autre f. 9 renferme les mêmes ' dents de lait que la f. 8, mais il n'y a qU'lIno seule ... _ ,.....---;--;-.. .~-_._---. . 

canine et une seule lllcisive S.UL le côté ' droit. '. -' --._-. -
--:;'[;;):8' d~ d.rffi;re~t- ~~-- -p~u 'dans ces exemplaires de celles de la f. 8. Leurs croissants 

antérieurs sont moins recourbés dans leur partie antérieure. 
La branche verticale s'est conservée en partie dans la f. 9 rie donnant pourtant pas des 

condyles. De mêmes les dl. sont encore dans les alvéoles. 
Les dimensions et l'état d'usure des surfaces ~asticatrices sont les mêmes dans les trois 

exemplaires. 

Jeune mandibule . . 
Pl. IV, f. 10. 

Oette mandibule renferme les trois dents de lait de chaque côté (d2 , d., d,) bien dé­
veloppées; la dt est tombée, il n'y a qu'une alvéole sur le côté droit. Oes dents gardent les 
caractères de Cë1Tes cie la f. 8, avec les croiss;U;ts"à:Îlongés et les parties moyennes externes 
attenuant une courbure. La d2 a son croissant antérieur peu contourné. Il paraît que l'angle 
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recourbé dans la as de la f, 9 substitue le caractère d'une dent plus jeune, qui ne se conserve 
pas et qui est bientôt remplacée par, la partie droite de cette dent. 

La ~ n'est que plus grande que la ds. Leurs angles antérieurs sont recourbés dedans 
. et ferment presque l'enfoncement antériel}r. On voit sur le bord antéro-externe de ces deux. 
dents un pli oblique d'émaiL 

La partie antérieure de la mandibule est abimée. On ne voit que les restes des cani­
nes et des incisivei>, La forme de cette partie est aussi un peu retressie près de la a2 et . 
élilrgie plus tard avec une ligne droite antérieure. 

Longueur des trois dents de lait est de Il cm, 

a2-2,7, as-3,5, a,-4 cm. 
Hauteur 1,7,. - 2, - 3 » 

Hauteur de la mandibule derl'ière la a'J.-5, as-5,5 cm, 

Les dents sont peu entaméès par l'usure 

Jeune mandibule. 
PI. IV, f. 11 na, 

La mandibule suivante présent.e les dents de lait déjà bien usées, surtout la cl2 et la ct:~; 

la d1 ne s'est pas conservée. Elle existe dans une autre mandibule de même âge sur le côté 
gà'ùëJte, où elle est. de 8 mm, sur sa surface masticatrice. 

La a2 n'a qu'une petite excavation postérieure; le reste présente une surface unie. 
La ils très usée aussi avec une petite excavation a.ntérieure (reste du premier croissant), 

et une plus grande postérieure, porte les caractères de la a, · qui n'est que moins u~ée , 

Le pli oulique sur le coté antéro-externe existe sur les deux et un tout petit tuber­
cule dans la vallée moyenne de la ~, 

Les ml sont encore dans les alvéoles, 
Les dimensions de· ces dents sont presque les mêmes qU(l dans la f. 10. Elles n'ont 

diminué qu'en hanteitr. 

Longueur des 3 dents 
Hauteur .... , . 

. . . . . . . . . . , . . . . , . . 10,3 cm. 
. d2-1 cm., da-l.,2, dl -l,8 

" Hauteur de la mandibule derrière .la d, , . .• , .. , ... 6 » 

La partie antérieure s'est conservée sur les- deux côtés où nous trouvons encore les 
canines de lait et les alvéoles des incisives. · Le bord antérieur est large de 7 cm, Le bord de 
la diasthème est abîmé de deux côtés et laisse voir:.}lallr~_ les canines persistantes (cp f. Il), qui 
sont dirigées en avant avec leurs surfaces large, de 1,2 cm.·-I/èspace'-êntFe 16- bord antérieur 
de la mandibule et celui de la a2 est de 7 cm, 

La partie postérip.ure s'est · conservée dans cette pièce-. avec le condyle et l'apophyse 
sur le côté gauche. 

Longueur depuis le bord postérieur de la mandibule jusqu'au bord anté-
rieur de la dl' . , . . . . . , , . . , . . 27,5 cm. 

Id, jusqu'à la canine , . . . . , , . , . . . . , . 35,5 » 

Hauteur de la mandibule depuis l'apophyse coronoïde . 17,5 " 
Largeur de la partie verticale sous le condyle · . . , . 9,5 " 

Oes ma.ndibules ne nous laissent aucun doute sur leur appartenance aux animaux de la 
même espèce que les précedentes, mais a.ux individus plus â,gés. 

Les autres mandibules présenteront les restes des animaux encore plus âgés, 
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Mandibule. 
Pl. IV, f. 12. X 

Cette mandibule est sur la voie de changement de dents de lait. . 
La d n'existe pas; et on ne troqI.~I>as son alvéOle,' careIfe- ïïë sera pas remplacée. 

1 . --~ .... . _ ....... ,, __ 

La pr
2 

est sortie de l'alvéole; elle est composée Cfü 'croissant antérieur très peu arrondi, 
dépourvu de tout élargissement sur son bout antérieur et du croissant postérieur profond et 
large. Cette dent ressemble à la d2 avec cette différence qu'elle est comparativement 

moills allongée. 
La pra est sortie au' jour sur le côté gaucbe, et elle a été encore recouverte de la 

as sur lB côté droit, qui n'a plus que 4 mm. ' de couronne. Cette dent diffère de la da parce 
. qu'elle est aussi plus courte et les croissants sont moins fermés. 

La a} ... existe .~ncore toute. usée par la masticat~on et re.couvl:e ~a pr •. , . . ' 
La ml . est deJà assez usee avec les deux crOlssants bien dlfferents, 1 anténeul' tres 

recourbé, ' ses bouts se touchent presque, ne laissant qu'un petit espace entre eux. Le posté­
rieur présente un large enfoncement profond et l'angle postérieur . soulevé. 

La 'm2 sortant de l'alvéole porte les caractères de lamj • 

La ms ne s'est · conservée qu'en partie sur le côté droit . 
. On voit d'après ces indications que les a inférieures se distinguent beaucoup moins 

des p'r que les supérieures; que c'est le rapport entre la longueur et la ·largeur qui est le 
caractère distinctif, qui dépend d'un plus grand recourbement des croissants dans les pro 

Les molaires à leur tour portent presque les mêmes caractères que les, prémolaires, 
et étant isolées ne se laissent distinguer qu'avec difficulté. Le pli sur le côté antéro-externe 
existe sur la ?nt. 

La partie antérieure quoique abimée conserve encore la canine de lait gauche et la 
petitt:.j!!ci,~iYJl,AI:o..~i~:. ,OIl voit sur sa surface inférieure cassée la - vralecanÎnë-gau'ëlië7avancer. 
~_.. Et c'est sur le même côté, devant la pr~ qu'on l'oit l'aplatissement bien marqué qui 

se dirige obliquement vers le milieu de cette surface. 
La partie postérieure de la mandibule est cassée, ce n'est que l'apopbyse coronoïde (ap) 

qui s'est conservée. 
La longueur de la dentition (5 dents) est de '19, 5 cm. 

pr2-2,5, prs-3, 111'1.-3,5, ?n1-4,5, 'ln2-4,5 cm. 
Hauteur 2,7, - 3,5, - 1, - 3, - 2,5 » (Llans l'alvcole). 

Longueur de la symphyse 9,5 cm. 
Id. du bord antérieur de ' la mandibule 9,5 cm. 
Cette mandibule n'est qu'un peu plus grande que la précédente. C'est la hauteur de 

i'ap.opbyse coronoïde qui marque le mieux cette différence; mesurée depuis sa hauteur jusqu'à 
la surface de la table, où. la mandibule reste-elle est de 22 CID. f. 11 et · 25-f. 12. 

La hauteur de la mandibule derrière la ml est de 7 cm. 

,;.MandibUle adulte. 
Pl. IV, f. 13, 13a, 

Cette mandibule présente une grande différence avec la f. 12 dans sa .Q~~i\U!Qfl,té.: . 
rieure beaucoup plus haute et antérieure mlùïié ' 'de 'grandes canines, visihles sur 6 cm. et 
la.rges de 3 près de leur hase. Les petites incisives existent aussi, disposées 'près du bord 
• • ) l- " --''''~'' .• , ,,~ .• " ____ ~. _ _ _ .. " " ~w_.~ .... _. _ __ . ~. ___ ._~ . . .... __ 

mterne des canmes; elles n ont pas plus de 3-. 4 mm. de hauteur et elles sont a.rrondies. 
Pourtant, si nous allons examiner ses dents molaires, leur forme, leur longllèur et lenr 

hauteur, il nous sera tout à fait évident, que ce n'est que le stade suivant du développement 
du même animal. 
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Ici nous n'avons aucune trace des dents de lait; eUes sont toutes remplacées pal' les 
prémoiaires (trois), qui gardent la forme de celles de la f. 12, mais e,lles sont usé.es et Je P1'2 

et prs gardent Un faible pli autéro-externe, à peine marqué SUl' les dents très Jeunes. Sur 
la m ce pli est plus marqué;-mafspas unë"sëiïIëdent ne porte le bourrelet. La m2 est déjà 
fa.ibl:ment entamée par l'usure. La ;nscsf-encor'ë -cràns l'alVé'tJle: '---'--- -~ 

. Si on voulait décrire ces dents on sera.it forcé de répéter ce qu'on li déjà dit Dour 
celles de la f. 1~ , avec les croissants antérieurs très recourbés et les post~rleurs ouverts. 

La longueur de la série de 5 dents est de 19 cm., le croissant postérieur de la ?n2 

s'est plus recourbé. 
La longneur de la mandibule depuis la petite incisive jusqu'à. son bord postérieur est de 43 cm. 
La hauteur depuis le condyle a:rticulaire jusqu'au bord inférieur pst de 22 cm. 
Les enfoncements latéraux sur la partIe antérieure existent aussi ici . Le bord ' infé­

rieur est droit. 
Or, la principale différence entre les deux dernières mandibules consiste dans la. pré­

sence des grandes eanines et une plus grande ~~!.~E~~.~_.la br~rl~,~~ :r:?,st~~~eure dans la f. 13. 
Les dents répètent les caractères de la f. 12. 

Mandibule adulte aux grandes canines. 
PI. IV, f. 14, 14". 

La Dlus grande et la mieux conser vée dans notre collection est une mandibule aux 6 
molaires de chaque côté et deux grandes canines qui est un stade plus avancé , de la man­
dibule f. 13. 

Il suffit de regarder la f. 14~ pour en être convaincu et pour comprendre que la descrip­
tion de ses dents ' nous ferait répéter la dflscription des précédentes n'ajoutant qu'une plus 
grande usure. C'est encore la. même chose pour la forme ' de la mandibule elle-même, qui ne 
devient que plus rectiligne sur son bord inférieur. Nous allons nous oecuper des canines, 
qui sont longues et très élargIes à leur base, 

Le bord in t.eme est tranchant et droit , J'externe recourbé etr arrondi à la ' ba.s(~, plus 
haut il est aplati. 

Longueur Slll' le bord interne depuis l'allréole est de . 10,5 cm. 

" """ externe" " " , ' . 14 
" Largeur à la base, côté supérieur. . . . . . . . . . 5,5 " 

Longueur de la malldibule depuis le bord de l'alvéole de la canine jusqu'à 
son bord postérieur . . . . . . . ' . .. . . . . 44 

Hauteur depuis le condyle articulaire . . . . . . . . . . . . 21 . 
" 
" 

On voit d'après ces doimées qu'elle n'est Das plus grande que la précédente. Les 
grandes canines peuvent caractériser le crâne mâle. Les incisives n'existent ,P.aS. 

La partie antérieure de la mandibule est plus ' éla.r'gieencOri:ê~po;dance avec les OTan, 
des canines; elle est de 16 cm. -~-

_ 0 

Les canines Ile portent aucune trace d'usure. 
Dans quelques autres mandibùies ilOUs'-~~~~~'''toutes les dents plus vielles, plus usées 

avec les mêmes caractères que dans les précédentes. Les dimensions n'angmentent pas. 
Ce n'est que la .,Eartie an~~~e .. u rfJ. , quivari,(t .~~ dép elldanc.e de pl us gn\l}qesou de plus. 

p~ti.te! c~nin~~ .yans les '· fomes' très viell es les canines sont usées sür · ieur . côté inte rne,qui 
deVIent ici plus arrondi que l'externe. .---.----,. -... -.--., 

La face a.platie de ce dernier descend plus bas que dans les jeunes dents. Les cani-
nes deviennent .11).)1S dirergelltes avec. l'âge. . 

No us l'oyons que pour les mandibules nous trouvons les mêmes témoignages que pour 
lescrânes, qu'elles ne présentent que les l1l odi /ïcations d e l'â,ge et doivent être considérées comme 
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appartenantes à la même espèce. Et comme Des formes sont les seules restes de l'Acerathe­
ri/"'m trouvé danB les dépôts en question de Chebeniki, nous pOUl'ons sans crainte les considérer 
toutes non seulement appaJ' tenantes à une seule espèce, mais à la . même que les crânes décrits. 

Il serait peut-être possib le d'indiquer quelques-unes de ces mandibules comme apparte­
nant à tel ou au tre crâne. Par exemple: f. 13 à ra f. 4. 

Mais la plupart de nos pièces es-C--êiéfoï:i:iièé -' par"-la pression ce qui empêche de les 
appliquer J'une SUl' l'autre, sans quoi on est emba.l'a_ssé d'indiquer cette appartenance à la 
même forme du r.ràne et de la mandibule. 

Nous n'a.vons qu'un seul crâne avec les mandibules attachées. Ma.is il n'est pas complet. 
Les os sont très cassables, et les mandibules ne peuvent pas être détachées. 
En le comparant avec les crânes décrits) nous n'hésitons pas à l'inscrire dans la même 

espèce , de l'Acemtherium, avec les grandes . canines inférieures, les sept molaires supérjeur~s. 
et les six inférieures: les os nasaux étroits sans indices de eOfIles: tii" -p·a.rtlë -rÏ~tùfè~'~é' du 
dernier crâne est détruite; le erii.ne lui-même est aplati. LBS mandibules sont allongées, dro.ites; 
les})arties postérieures sont éassées. Ce crâ.ne l'st vieux; il ne reste des couronnes de dents 
que'}les petites . parties aveO de longues racines. 

Outre tout cela. nous avons un grand nombre de morceaux de mâchoires, de ma.ndibules 
_et de dents détachées, appartenant à la même espèce, que nous . laissons de côté pOUT le moment . 

. Après la description de cette série si précieuse et. si intéressante-([e- ëï'ftnë; ët dëlÎÏiiJi~ 
dibnle.s nous chercherons da.ns la littérature les formes qu'on pourraitcorisidérel' comme rappro­
chées on identiques d'eux. 

Parmi les Aœrétther'ium c'est incontestablement celiJi de Kaup-Acerath. vnciSÏ'vum de 
Darmstadt (1. cit.) et celui de La.rtet Acemth. tetradactylum d'Auvergne et de Sansans 1) qui 
peuvent êtn) considérés cornine rapprochées de nos formes par le crâ.ne avec Jes os nasaux et 
les frontaux dépourvus de tout indice de cornes. Je ne puis accepter les vues de Mi. Osborn 1 
considérant l'Aceratker. inC'isivum Kaup comme prédecessellr d'Elasmotherium et possédant UIle i 

corne fron1;ale i). 

Mais tandis que les os nasaux sont dirigés en antnt tout droitement dans les formes 
françaises, ils sont sonliwés en haut dans celle de Darmstadt. Ils sont larges chez cette der­
nière, ne s'arrondissant que sur leurs bouts (1. cit. Kaup, Darmst. Pl. X, f. 2) ; tandis que dans . 
la forme de Sans'ails ils sont mince.s, descendant doucement vers leurs extrémités. Nos crfwes par 
ces deux caractères répondent aux caractères des ci'ânes français (Bla.inv. R. incisiv'us d'Auvergne 
et de Sans.ans Pl. IX, g. Rhinoceros) . 

. -La forme de l'orbite, non arrondie, mais étirée est celle du crâne de Sansans, non de 
Darmstadt, où elle est plus isolée des excavations temporaux. 

Nous n'avons pas de mandibule de Sansans. Celle de Darmstadt donnée dans Ossem. foss. 
PI. XIV porte u1).e dentition . raccourcie; la série n'a que 20 cm. de longueur. Chez nous ces 
dimeTlsions appartiennent à une série de cinq molaires, la dentition complète étant plus longue. 

La partie antérieure est plus dilatée chez nous; les canines sont .plus divergentes et 
pins . élargies il leur base; l'espttce entre eUes est plus grand. Les petites incisives se conser­
vent longtemps. Mais la forme du bord ' intérieur très plat se troùve "êlaÏis'ïiôiï inandiJ:illiësa g-éëif 
e-f"lâ- 1ïiàii.-èlio"Yertica.le a la même forme arrondie. La hauteur de la mandibule au niveau des 
molaires est aussi semblable (voir Beitrlige .. . Kaup. Pl. VI, et Blainville). 

POUl' les dents supérieures nous avons le . crârie de Kaup (Beitrage. Pl. IV) et la 
mâchoire (Ossem. foss. Pl. XIV); ' chez Blainville le cri1l).e d'Auvergne (Pl. IX). Les mola.ires 
très usées du premier a\'ec leur côté exteJ:ne 'ap lati, dépourvu de tout indice du bourrelet 
trouvent quelque dents l'approchées parmi nos crànesj mais la tna est ici plus simple qne les 
nôtres de divers crànes et sa. forme est plus régulièrement triangulaire. 

1) L artet. Notice sur la Colline de Sansans. 1853. Blainville il .. cit. Pl. IX). 
2) Osbo1·n . Phylogeny of the Rhinocerotidae. J 000. 
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Quant à la mandibule donnée par Kaup, PI. XIV, f. 5.1e bourrelet y très développé sur 
Je côté interne des prémolaires et le côté externe de la pr, et 9n1• Ce sont de caractères dis­
tinctifs pour ces dents comparativement avec les nôtres. 

Poùrtant la surface masticatrice de ml et m2 avec leur antécrochet très développé 
rappellent les mêmes surfaces de 110S dents, ainsi que le côté externe de la m2

• La m,S est ici, 
comme dans le premier crâne plus simple que chei nous. 

Dans le crane d'Auvergne nous trouvons aussi un bourrelet très prononcé sur le côté 
interne des prémolaires, ce qui ne permet pas d'identifier ces dents avec les nôtres. La ms est. 
aussi pl us simple. ' 

Dans le Cabinet Géologique cle l'UniversIté de Moscou nOllS arons une beJle mâchoire 
de l'Àcem.thcr-ium inC'isivum Kaup provenant de Georgonsmünd, l'enfermant cinq molaires qui 
présentent bien les caractères signalés dans les pièces nommées. Cette mflehoire est plus jeune 
que \~e Il e do Kaup (PL XIV), mais un peu plus agée que celle d'Auvergne et dlJnne un état 
intermédiaire d'usure des dents entre ces deux, en conservant sur la pr' et ml les angles 
antérIeurs dMoublés, ma.is les effaçant déjà sur la P1"s etpr\ qui gardent Jeur boul'reletinterne 
et postérieur. 

Deux parties de mâ.choires de Sansans (Uers); dans notre Cabinet Géologique, une 
avec pr', ml, m2

, côté droit, une autre avec trois molaires rappellent quelqu'unes de nos dents, 
mais ne peuvoilt être identifiées avec aucune . de mâchoires. La prt est très allongée transver­
salement, quoique elle est jeune. 

Le crochet. de la ml se dirige pas en avant . (comme il est chez nous), mais en haut; 
de même le crochet de la m2 

• .La mU est triangulaire. 
Les dents de la it f. 6. Pl. XIV Kallp, sont "toutes différentes, étant allongées trans­

versalement. 
Nous avons clans la collection du Cabinet Géologique plusieurs dents· détachées de 

l 'Aceratheriu,rnincisivum et Ac. tetrailactylum, qui étant isolées présentent quelqué ressemblance 
avec quelques-unes des nôtres; mais en eomparant les séries Gomplètes, surtout représentées si 
bien dans notre collection de Grebeniki, nous avons tous les moyens de voir la différence, qui 
malgré quelque ressemblaneene nous permet pas de considérer nos erànes et nos dents comme 
appartenant à l'Acerathcrc-utn incisivum ou à l'Acer. tetradactylu'fn. . 

La plus grande ressemblanee que je tl'OUVO parmi les crâ.nes décrits et ' trouvé~ en 
EU9"Opl> al'oc les notres c'est celui de Telcaceras ponticl'/'s d'Odessa, qui vient d'être décrit 
par le D-1' E. Ritter v. Niézabotowski ' 1912. juin. NIais j;atlscllce des ]Jrt, «qJle .l'animal a déjà 
perdu» , tomme s'exprime l'auteu!', la présence d'un pli d'émRilqui descend d.ans la p·r3 du 
bord de la erêto antérieure dans la vallée moyenne, enfin la forme triangulaire de la. m3 dis­
tinguent cette dentition et ne permettent pas de l'identifier alrec aueune mâchoire de 
nos crànes J1ombreux; d'autant plus que la forme générale du .cràne de la nouvelle èspèce 
est· inconnue. 

Une attention particuliaire méritent pour nous l'Aceratheriu1n Schlosset'i Webr. et 
l'Acerath, Sa.miu/m Web. provenant de Samos et décrits parM. Weber en 19040t 5 1). Ils 
doivent être cités ici pour souligner lem: différence. Elle consiste po~r la première forme 
principalement dans la ligne toute droite de la partie supérieur du crane; dans la forme 
trop arrondie du talon de la mandibule. ' -

Les dents pré&entent . aussi des différences marquées dans la forme de l'angle antérieure 
(f, l, 3., Pl. IX, mt, tn2 Web. et notre f. 6a

). La ressemblanee peut être indiquée clans le 
développement accentué de l'antécrochet. . . . 

Pour la deuxième fOfme nous devons signai el' une grande différence du cràne ra(;" . 
courci, de la mandibulé trop épaissie cn arrIère. La dentition donnée par l'auteur PI. IX, f; 5, 

1) M, TVcber. Ueher Ter('iii,l'e Hhinocerotiden v, d, ruse! Samos. 1904. 
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porte un caractère trop exclusif: les prémolaires (pr\ prs, p1'!) sont moins usées que les mo­
laires. Dans toutes les formes que nous connaissons dans les collections-"âiÏï~r-(lü'e dans" ïâ ' 

'Htféî:a:tlir'è-"'c'est le contraire qui a. liell' Ordinairement la.-~I est aussi usée que la p1·t dans 
un viel individu, mais Ill: . m.: et. la 'ln a sont beaucoup m~ins usées "qiÏeles prem·üiaires. 

La présence du pli antéro-i~l te~ne . dié~a~ l permëtdë 'distlngue!' êes deÎlts des notres. 
La. denticule dans la vallée moyenrie des dents de lait est comme chez nous. 

Parmi les fornws d'antres pays, (;'est la dentition de J.'eleoceras fossi.r;er Cope 1) de 
l'Amérique qui présente une ressemblance avec les nô tres, surtout par l'antécrochet très déve­
loppé. Mais la présence du bourrelet encore plus développé que dâll~-rAëe:i;:aHïé;~iîl;n:' inëi: .... 
sivum, l'absence du pli dédoublé sur l'angl\) antérieur dtl jeunes dents, enfin la forme très 
arrondie en arrière de la mandibule indiquent bien la différence do ces formes. · ._ .. _ . ...... . 

0-- " Une autre furmo plus rapprochée de la nôtre d'apr'ès les dents seules décrites, nous 
trouvons dans Rhinoceros Hubereri Schl. Pl. V. f. 9-21 i) . 

.\...0 bourrelet manque comme chez nous. Mais l'angle antérieure n'est pas dédoublé et 
la mS est simple. 

Ne connaissant pas le crâne de cette forme, je ne puis me prononcer définitivement. 
Nous passons à la description. d'os du squelette, pour lesquels j'ai déjà indiqué une 

grande identité dans les dimensions, ainsi que dans la forme. Ils ne nous présenteront pas cette 
succession d'âge que nous ont donnée les crânes avec leurs .dents. 

Le nombre de divers os est différent tandis que les vertèbres sont peu nombreuses; 
, les os des membres, longs et surtout les petits sont en plus grande quantité et permettent 
. d'arranger plusieurs membres complets avec les a.rticulations s'adaptant très bien entre elles. 

Pendant la description de ces ossements je devrai recourir à une autre méthode que 
j'ai pris pour l'étude des cranes. 

En déerivant ' chacun de ces os je vais le compa;rer aves celui d'autre Accl'a.thcr·iwm 
ou Bhinocetos en général, selon · le cas quel os est · eonnu daus la littératul'e pour telle ou 
telle forme, 

V ertè bres. Grebeniki. 

Atlas. 

Pl. IV. f. 15. 

L'atlas - unique .pièce d'un animal adulte .dans notre colleetion n'est pas complet, ses 
ailes sont easEées sur leurs bords. La droite est mieux conservée et elle permet de restaurer 
presque complétement son bord. 

Cet atlas a dû appartenir à une forme ' adulte, mais pas vieille d'après ses dimensions 
et l'absence de grandes rugosités. Elle s'adapte le mieux au crâne f. 5. Un autre exemplaire 
est plus petit, plus ieune ét moins bien conservé. 

Atlas f. 15 est une vertèbre allongée avec des enfoncements pi'ofonds pour les condyles. 
te corps dH la vertèbre n'est pas haut; il se termine sur sa partie inféro .. postérieure par une 
prot.ubéranee arrondie. Sur ce côté inférie~r on voit deux trous qui s'ouvrent près des facettes 
pour l'axis. Les trous supérieurs s'ouvrent obliquement derrière les enfoncements pour les 
condyles; ils se prolongent sur la surface supérieure de la vertèbre par deux C-Rllaux venatli: 
jusqu'à son bord postérieur (traces des vai%eaux.). Les ailes commencent à a,5 cm. du bord 
antériell!' de la vertèbre et en sont séparées par une fuib le échanerure. D'après les parties qui 
restent on peut supposer qu'elles n'étaient pas larges. Le canal cérébral est large et arrulldi 

1) Cape. On the extinct .Americ. Rhinocel'ot. and thier allies. 1879. Lucas. Fossil ycrtebrates tram f,he 
Florida 1896. PI. VllL H. Osborn. Skeleton of Teleoceras Cossiger. 1898. Pl. IV, Iva. 

2) ~t: 8chlosser. Siiuget.hiere ChiO'as. 1903. Pl. V. . 
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dans sa partie supérieure et allongé dans l'inférieure, il a la forme d'un . T avec les . bords 
rentrants. Il n'y a qu'une partie de la fa.cette pour l'axis qui s'est conservée; elle part du ca­
nal cérebral et · présent.e une forme allongée. 

Dimensions: 

Longueur entre les bords antéi-ieurs dQ la vertèbre . 
Hauteur du corps- côté inférieur. . 

." " " " 
supérieur. 

. 12 
7 

_ 4,5 

. cm. 

" 
" 

Je ne connais pas d'atlas figuré pour aucun des Acemtherù/;m. En le comparant avec 
ceux d'autres RhùlOcerot-ic[ae: Rhinoc. Schléierrnacheri Kaup 1) P 1. VIII, Bhinoc. 8chleienna­
cher'i M. Pavlow 2), Rh-inoc. h'/llJUlsheimensis Toula 3) et Rhinoceros ticliorhihus Brandt ') je me 
suis arrêtée sur le dernier comme le plus rapproché de notre forme par la forme générale de 
la vertèbre-allongée, aussi par la f,)rme du canal cérebral, par les ailes peu développées, par 
exemple comparativement à celle~ de Rhin. Schleiennacheri Kaup (1. cit. Pl. VII), par J'espaee 
entre les bords antérieurs et le commencement des ailes qui est même plus grand dans notre 
atlas qu'il n\~st chez le premier. 

Axis. 

Pl. IV, f. 16. 

L'atlas qui vient d'être décrit correspond parfaitement il. l'axis trouvé en connenction 
avec les trois vertèbres cervicales suivantes. 

Cette seconde vertèbre n'est pas complète; ses apophyses antérieures sont cassées. 
La surface polir l'atlas . allongéelatéraleinent porte sur son milieu l'apophyse odontoïde,' 

saillante de 2 cm., d'où partent les deux surfaces articnlaires allongées et recourbées en arri­
. ère. Les trous se dirigent directement en arrière et en bas. 

La longueur du corps de la vertèbre sur sa surface inférieure (avec le condyle 
odontoide) est de Il cm. 

Pour cette vertèbre nous n'avons pas non plus de figures parmi les . Acemthe­
,.ù,m décrits~ Elle diffère de celle de Bhinoceros hunasheimens-is Toula (1. cit. Pl. V, f. 2) par la 
direction des facettes pour l'atlas qui sont dirigées dans la forme nommée plus en haut et 
portent une faible excavation sur lews bords supérieurs. Nous avons une excavation sur le 
bord inférieur de la ü1cette, qui est encore plus prononcée sur un autre axis plus jeune 
de notre collection. SUl' ce dernier l'apophyse odontoïde est un peu plus mince et plus allOn­
gée, que dans la fig. 16; · certes en dépendance de l'lige plus jeune. Dans l'axis du jeune 
Bhinoc. tichorhinus, que nous avons, ces f<tcettes sont plus arrondie:: et dirigées , aussi en 
arrière et en bas; le condyle odontoïde est plus épais. Dans les fig. 8-10 de Brandt (1. clt. 
Pl. V 1) ces facettes sont dirigées en arrière et en haut. Peut-être cette différence dépent-elle 
de lilge plus avancé. 

Les trois l'ertèbres sUÎl-antes (3-5 cervicales) ne présentent rien de padiculier. 
Les quelques vertèbres dorsales (5) liées ensemLle se distinguent par de . grandes 

. apophyses verticales. Quoiqu'elles sont cassées) mais l'une d'elles a conservé la longueur de 
24 cm., et lil. largeur de 5 cm. 

Quelques autres vertèbres sont détachées et ne 
Les débris de côtes sont nombreuses, malS 

une seule. 

présentent pas ulle grande valeur. 
je n'ai pu. arriver il. en restaurer 

1) KaujJ. Descript. d'ossoments fossilles de Mammi.fères de Darmstadt. 1834. Chap. Ill. PI. X, XIV, XV; 
Id. Beitrage z. uaheren Kenntnis d. Urweltlichen Saugethiere; 1862, Pl. 1-10. 

2) lJ;Iurie Pavlow. Rhinoceros Schleic1"maeheri Kaup. des environs d'Anauiow. 1905. 
3) 1 '. To .. la. Das Nashoro v. Hundsheim. 1902. PI.Y. 
1) 1. T. Brandt. MOllOgraphie ,1er Tichol·hinen. 1877. Pl. VI. .Mém. Acad. S.-Pétersbonrg; 
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Omoplate. 
PI. IV. f. lï. 

L'omoplate n'existe qu'en morceaux cassés; le meilleur est celui qui a cOllservé la. face 
glénoide et une partie de la crête. 

La premiè.re est arrondie et peu profonde. L'épine commence par un crochet re­
courbé faibloment, dont le sommet se trouve à 10 cm. du bord glénoide. I,e diamètre 
de ce dernier est de 8 sur 6,5 cm. La partie ' antérieure ' de l'épine est courbée vers 
J'extérieur. 

Le co racoïc1e est très volumineux, épais. 
L'ecbantillon étant cassé sur 28 cm. de sa longueur les dimensions de l'exemplaire 

complet ne peuvent pas être indiqués. , 

Membre antérieur. 
Les deux membres antérieures peuvent être assortis des os isolés, s'ajustant par­

faitement. 
Humerus. 

Pl. IV, f. 18. (Gauche.) 

Plusieurs pièces d'humerus que nous possédons sont pt'esque de mêmes dimensions, ils 
ne varient que de 2-3 cm. en longueur, ce qui ne peut dépendre que d'âge ' ou d'une 
variété individuelle et non d'Lllle différence d'ebpèce, les autres caractères étant les mêmes. 

Cet os nous fait l'impression d'un os (}eu allongé, raccourci, avec la crête dHltoïde 
(cd.) descendant jusqu'à son milieu, le trochin (tn.) et le trochiter (tl'.) très dévéloppés, la 
gouttière bicipitale (gb.) profonde. 

Longueur depuis ·le bord supérieur de tn est de 
Espace entre les bords internes de tn et tT 
Largeur de la sUl'face articulaire inférieure 

· 33 
· .5,5 
· 8,5 

cm. 

" 
" 

Nous pouvons comparer les os de nos membres aves ceux de l'Aceratheriwin ·I.nc~­

sivu.m de Sansans (Gers) donnés par Blainville. PL X. 1). 
Nous y trouvons deux humerus de divers dimensions, dont le plus petit est encore 

plus grand que le nôtre (37,5 longueur); la crête deltoïde est plus courte; l'épicondyle (é. c.) 
beaucoup moins développé. Da.ns notre pièce il ressort de 4 cm. vers l'extérieur ùepuis le bord 
de la crête externe; dans l'échantillon de Sansans-pas plus d'Ull centimètre et demi. La 
proéminance supérieure est plus pr:ononcée chez nous, entre le tn et le tr. 

Pour l'Acerath. incisillum Kaup d'Eppelsheün nous n'avons pas d'humerus figuré. 
L'humerus de l'Acerath. incisivum Kaup que j'al décrit. des environs ùe Kriwoï 

Rog 2), t 1 est beaucoup plus élancé avec le tn et l() tr plus minces et plus recourbés l'un 
vers l'autre. 

Radius et ulna. 
PI. IV, f. 19, 19u. 

Cet humerus s'articule très bien avec les os de l'avant-bras, qui sont. aussi comparative· 
ment courts et épais et llùn rattachés l'un à l'autre. Ils n'ont. été que fnihlement rénnis 
pendant la vic et ont appartenu au même membre. . 

Le raditbs est très aplati avec les deux surfaces articulaires élargies (f. 1 H)j la su­
périeui'e, cOl'l'espondante aux condyles peu saillants de l'humerus n'est pas profonde, sa pa.rtïe . . 
mtel'lle étant plus large. 

1) Blainville. Ostéographie. G. Rhinùet·os. Pl. X. 
i) Marie Pavlow. OSHsments fossiles trouvés dans les environs de Kriwoï Rog. 1902. 
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La partie postérieure arrondie s'a pplique' à la poulie de ·rulna. Cet os f. 19" porte un 
olecl'anon très épais et · un crochet recourbé, qui entre profondément dans la poulie correspon­
dante de l'humerus. La coupe de l'ulna sur son milieu a une forme !riangulaire. 

Longueur (la plus grande) du radius 25,5, ulna. . 3- -.0,0 cm. 
Largeur de la surface supérieure '. 9, 75 , " 

." ' " " " inférieure . 8, . . . 3 · " 
" 

de la surface antérieure 
SUl' le milieu . . . ' . 6, 5 

" Hauteur d'olecranon depuis le crochet. . .. . 11,5 
" 

. Les mêmes os de Sansans figurés par Blainville (1. cit. Pl. X) donnerit . deux exem· 
plaires, dont le plus petit est plus long que le nôtre (l'aclius = 32 cm) et plus mince. L'ulna 
donnée par un éontour est encore plus élancée. 

On voit d'après ces données que l'avant-bras des deux formes en question est en 
pleine correlation avec l'humerus et indique d'une ma.nière défïnie hl. ditférence de notre 
membre plus trapu. ' 

Pour l'.Acera/he)'. incisivUJm d'Eppelsheim nous n'avons pas ces 08 figurés. 
Pour celui de Kriwoi Rog (1. cit) le radius est beaucoup plus mince f. 2. 

Pat t e . 
~ 

Pl.~f. 20. 

Les os des pattes qui sont en grand nombre dans Dotre collection nous ont permis 
. ---..... _--_ .. _-

de les associer en quelques exemplaires cOlllplets, qui correspondent à l'idée des mem· 

hres ~~!al!~!i.~-
Nous avons (patte gauche) ·trois.métacarpiens: le II, Je III et le IV, le V-e manque. Le 

metc. II porte une grande faCette pour le trapezium, et u~e petite fa<::ette allongée pour le 
magnum. Il s 'art~cule avec le meto. III par une facette encore pins étroite, au· dessous de 
la précédente. 

Le métacarpien III avec son échancrure caractéristique supérieure pour le mag­
nUlll et une facette oblique pour l'unciforme s'articule avec le metacarpien IV par cleux fa­
cettes: l'antérieure déJJiicirculaire, la postérieure plus ovale ou pIns arrondie (elle varW. Elles 
correspondent aux facettes du metacarpien IV. . ~--- . 

Ce denlÎer porte une large facette supérieure pour 1'2nc~fQ!:~e, qui se prolonge sur 
son côté postérieur et une tOllte étroite et allongée sur son eôté externe pour le metac.ar -

_-. -_ .. ,_. .... .~. _. _ . _ -_ ,._~" .. " ~ •. ~~" . -"--. - - •.... -_ .. " , •.. - _ ... ··~N· .... • __ ',.. ... ,,· . .. ~ ___ " " ""' ",," 

pien V, qui n'existe pas dans notre collection. L'unciforme 'porte une gTancle ftl.cette sur son 
côté externe poÎlr le metc. V. 

Dimensions: 

Longueur, metc. (cô'.:e antér.) . 
Largeur sur le milieu . . . . . 

........ II - li, 1lI-12.2, IV-9,5 cm. 

. . . . . . . " ,:, - 4, "- 4,2, ,, -B,5 " 

La patte donnée par Blainville (1. cit.. Pl . . X. Sansans) possède les metacarpiel1s 
plus allongés; le metc. III a 16 cm., ce qui donne à toute la patte une fOl'meplus mincf;l., 

n . . .• .. _ ,., .. r . .. _ 

Mais nous trouvons à côté deux metacarpiens III isolés, qui sont beaucoup plus 
courts et le 2-e surpasse même le nôtre 'par sa largeur 1) 12,5: 4,5; 2) 12 : 5 C~t. 

Il y avait donc à Sansans des formes variables pour les pattes. 
Chez Kallp nous trouvons une patte complète daŒ les Beitra.ge 1. ciC Pl. IX. et les 

os isolés dans les FOBsiles de Darmstadt PI. XV. Pour la première les dimensions né sont pas 
indiqués; pour les seconds Kaup indique un metacarpien mitulé snI' son bout supérieur (f f» 
long cle 12,3 cm. et large sur sa facette inférieure de 3,3 cm. Il est plus long que le nôtre, 
qui re&te le plus court parmiles formes connues en Europe. Les phalallges sont aussi l'accourcies. 
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Membres postérieurs. 

Bassin. 

. Pl. IV, f. 21. 

Commençons par le bassin qui existe dans la collection de Grebenild en deux mol" 
cea.ul: appartenant au même individu et renfermant les cavités cotyloïdes et lés trous ovalai­
l'es. Les premÎères sont profondes, irrégulièrement arrondies; leurs diamètres sont. égaux à 
7 sur 5, mais la moitié inférieure est elargie. . 

Ils ont ltppartenu au bassin d'un jeune animal, l'ossification n'étant pas complète. 
Femu.r est représenté par plusieurs pièces de mêmes dimensions. Nous allons choi. 

sir · un bien conservé . qui s'articule avec le tibia, possédant un fibuIa et s'articulant à son 
tour avec l'astragalus et le calcaneum d'unepatt.e presque complète. 

Fe mur. 

Pl. IV, f. 22 . 

. C'est un os plus long que l'humerus du -même animal, avec une tête proéminante et 
arrondie, un grand trochanter (g. tr.) peu dévelopé; le trochanter latéral (tr. 1.) peu saillant 
au contour arrondi . 

. La poulie rotulienne est profonde et les condyles inférieurs (externe et interne) 
très saillants • 

. La plus grande longueur depuis .le sommet de la tête 
La longueur supérieure au-dessous de la tête . . . . 

Le même os de Sans ans (Blainville Pl. XI) est long de 
qui fait une grande différence. Le tr. l. y est plus proéminant. 

Rot u l a. 

Pl. IV, f. 25. 

42 cm. 
18 " 

50 cm. et large de 15, ce . . ' . 

Nous avons un assez grand nombre de rotules, dont les dimensions différent peu. 
le choisis une pour la faire figurer ici; elle convient au femur. 

Elle est arrondie sur sa face antérieure et presque carrée sur la postérieure avec une ­
crête très saillante, qui entre dans l'enfoncement du femur. 

Les diamètres du côté postérieur sont f) sur 6 cm. 

Tibia et fibula. 

Pl. IV, f. 23~23a . 

Ces os sont très raccourcis; le tibia est très épaissi, et le fi bula contourné. L'épine 
supérieure est très prononcée; l'enfoncement pour la rotule très ' profond. 

Le crochet interne de la surface inférieure très prononcé et recourbé. 

Longueur depuis l'épine est de . . . . . . 
Largeur de la surface articulaire supérieure . 

" "" If n inférieure 
Longueur du même os chez Blainville. : . 
Largeur supérieure . . . . . . . . " . . 

· 31 
. 11 

cm . 

" 
· 6,8 " 
· 37,5 " 
_ 10 .. 

9 



F'ibula, est longue f. 23a 26,5 cm., ~alls. 32,5, la dernière est beaucoup plus droite 
que la nôtre et plus mince. 

Or, nous voyons que les rapports entre la longueur et la largeur sont pour ces os 
les mêmes qne nous avons vues pour les os des membres antérieurs. 

La patte postérieure ga,lloho. 

Pl. IV, f. 24. 

Les métatarsiens sont encore plus courts que les metacarpiens. N oùs avon~ les trois 
métatarses (II, III, IV) et les os du tarse trouvés liés ensemble dans patte gauche. 

Longueur (la plus grande) mett. Il--l0 cm., III-IO,2, IV-8,5 cm. 
Chez Kaup 15 cm. 
Le metatarsien II est très comprimé dans sa partie supérieure et aplati dans l'infé· 

ri.eure. Il porte une large facette supérieure pour le cun2
, qui ·n'existe pas chez nons, deux 

facettns latérales supérieures pour le cun \ et deux petites latérales inférieures pour le mo­
tatarsien III. Ce denüer répond p;;:;-'deux facettes latérales, outre lesquelles il a une grande 
facet.te supérieure pour le cuneiforme' et deux facettes ext.ernes, arrondies pour le meta­
tars. IV, qui à son . tour possède les nlêmes deux facettes internes, une gUilde supérieure 
pour le cuboideum et 11 'a aucun indice de facette' externe pour le metatarsien V. 

Les os de la première rangée (lu tarse s'artieulent par les facettes correspon~antes 

et portent sur leurs faces supérieures le llavieulare avec l'astragalus et le r.a\caneum. 
Ce qui est à signaler c'est la position oblique de l'astraft3,I.n.s; sa facette pour le 

naviculare est. tellement releyée, qu'elle fin"me iùi -a~nglë -a~~~- - avec la facette pour le 
cttboidemn. 

Les facettes pOlU' le calcaneum ne correspondent nullement avec celles qui sOllt 
figurées chez Kaup (Darmstadt). PI. XV, f. 2,10 et chez Blainville Pl. XI 1. cit. 

Nous trouvons sur nos astragalus unegrancle facelte triangulaire, large en haut, 
étroite enJ)as qui trouve sa correspondante sur le coté externe du calcaneum, (tr. f. 26) et 
une autre petite et arrondie pour la facette de l'aile interne du calcttneum (p). 

La troisième mince et allongée se trouve sur le bord inféro-postérieur, entre les 
deux premières et correspond à une facette semblable sur le calcaneum (a). 

Dans les deux figures nommées de Kaup et de Blainville nous ne trouvons pas la 
grande facette arrondie. 

Un autre caractère qui distingue notre astl'ugalus des deux nommés c'est un plus 
grand espacé entre la face articulaire supérienrè et le hord de l'articulation inférieure. 

Les dimensions de la patte postérieure correspondent donc à celle de l'antérieure. 
En résumant les données sur les membres de notre forme, nous voyons qu'ils ont pré---------. sel1té des caractères dissemblables aux autres Aceratherium, nous voyons que ces membres se 

distinguent par leur petitb hauteur comparativement à leur épaisseur_ Oc ne sont qu'un ou 
deux metatarsiens de Sansans, figurés chez Blainville, qui leur étaient égales par 
les dimensions. 

Parmi les RhinoGe'rotùlae nous ne 'connaissons pas non plus de forme aussi trapue. 
Cc n'est qu 'une forme de l'Amérique Geleoceras fossiger Cope, que j ':iÏ déjà menti­

onnée eu comparant les dents (1. cit. ) qui a surpassé notre forme dans ce sens et dont les 
membres très raccourcis font croire que l'animal a dû trainer son corps par terre. 

Or, après c~tte étude de nos riches matériaux sur l'Accratherium de Grebeniki, je 
puis affirmer que tous ces restes ont appartenu à U1~e setûe et même espèce, caractérisée par 
l'absence de cornes; parles os nasaux allongés et fins; pal' la mandibule an:9J.ld.iUll_..arrièxe­
dans le jeUn(L ~g~_ et presque rectilfgneëïîâ:rrière, avec le bord iIlférieu~ droit dans l'â,g.e __ 
adulte; par les dents- compliquées paî:-Tê-êioClïéi :-et l'antéé'Ï'oë1iëfti;ès(lévëioppés; par-r'ibsénce 
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du bourrelet prononcé; par la mS quadrangulaire dans le jeune âge, se JI1odififl.llt pIns tard, 
mais restant tOl\jours plus compliquée que dans les autres Aceratherium. 

Notre forme possède 7 molaires supérieures, 6 intérieures, deux grandes caniucs inf.s · 
rieur es et deux. .. p~titeslnc.isixe.s; pas une seule inc.is~~ supérieure n'a é té" t:l~o'~;~ée ' pal; ' moi.­

. Les membres sont raccourds, plutôt trapus. :Lemëtâcà"rpTôïi l V et surtuut l 'ullci-
forme gardent les facettes pour le V metacarpien. ..-- . .,. -. 

La position ob)JU!!e de l 'as tragallls J)f~sente un can ctèJ:ë particulier compil,rativement --- -----,-~~._ .. ""'. . ... 
aux formes déjà connlles. 

Toutes les différences indiquées ne me permettent pas d'identifier notre Acerathe1'ium 
avec aucune des formes conllues, mais donnent le droit à le considerer comme ~11PartmmILL 
au gronpe d'Acer. in~i~.:. et de l 'inscrire sous le nouveau nom SpécJjÜiUe(jê--l;~1Ger~pte,t:i.I~lr1; __ 
[(owalevskiieïi--iilémoire de 'notre éminant paléontologiste, . . 

Les restes des Rhilloce-rotùlae d 'autres localités sc trouvant dans notre collection 
seront décrits dans la Il partie de ce travail avec les autres Pel'issodactylfls et autres 
représentents de notre faune en question. 

20 mars, 1913. 

(A S1tiVl'e.) 



Ouvrages ·consultés. 
D. BI al n v i Il e. Ostéographie. 
I. F. Br a n lit. De Rhinocerotihus Antiquitatis. Mém. ACad. St-Pétershourg. Sûr. VI. 1849. '1'. o. 
Fr. Bac h. Zur Ktlnntnis ohermioc. ·Rhinocerotid. Bd. 58. Jahrb. G~olllg. Reichs fi,nsL Wiell. 1909, 
A. Bor i s s i a k. Sur la faune des mammifères de Sebastopol. Bllll. A,;aù. Imp. Sc. St.-Pétersbol1rg. 

1911, (Eri russe.) " . 
E d. Co p e. On thfJ extillct amerie. Hhinoceroses and th1e1' allies. Amer. Nal.uralisL 1879. 
G. C u vie r. Ossoments fossiles. 
Cb. De V è re t. ' Recherches SUJ: la succession ùes faunes de Vertébrés miocèu. tIe la vallée du Rhône. 

Arch. Mus. d'lIist. Natlll'. Lyon. IV. 1887. 
]} am es, Etne netre Antilope aus dom 'plioeane von Pikermi. Sitzungsb. Ges. Na t.u rf. Freunde. Berlin, 

N, 6. 1883. 
H. B' a 1 con e r ot Ca nt 1 y. On tho fossil Camel of the Siwalile Hils. Palaeontol. Mem. Vol. 1. 1868. 
For s y th 11:1 aj Q r. On fossil Giraffidae. Proeeed, Zool. Soc. London. 1891. Pl. 1. 
Al ber t Ga u dry. Animaux fossiles et géologie ,If) l'Attique. 1862-,.-67, 

" " Animaux .fossiles du Ml,. Lé1J6ron. 1873. 
Ka u p. Desr.ript. d'ossem. fossiles de mamlllifèr: do Darmstadt. 3. Cah. 183'i. 

, Beitrlige z. nah eren Kenntnis der nrweltlich . .8iugethiere. 1862. 
F'. l( 0 le e n. FossUle Siiugethiore Chiuas_ Palaeont,. Abhand1. Berlin 1866- 87. 
Ln C <1 s. Fossil .vertebrata trom the Alachua Clays of Florida. 1896, 'l'l'ans. of the W'agutll' free lri$tit. 

Sc. PhiIadelphia vol. IV. 
E d. Hile. Musée Ost.éologiqùe_ 1907. 
A. Hoftm ann. PauDa v_ Gliriae.h. Abhandl. k . le. Geologisch. Reichsanst .. Bd. XV. Heft. 6. 1893. 
R. L Y d e k k e r. Siwalik and Narbada Bunodont . Suiden. Mem. Paliieont Indica, Sel'. X, Vol. III, 

Pt. 2. Pl. VII-XII. 
" Siwalik Cttmelopardalirlae. id. Vol. II. Pl. 4. 1883. 
" Siwalik mammalià Vol. IV. Pt. 1. Supplement 1886. 

Ed. Hitter v. Niezaba t owski. 'l'eleocemsPonNclts n. sp. NowyTarg (GaHz,i enl, Juni,1912. 
H. 0 s b 0 r n. Phylogeny of the Rhinoceroses of Europe. Bullet. Americ. MUSeUll} Natul'. Hist.orey New-

York Dec. 11, 1900 . . 
Ma r i e Par 1 0 w. Sélono,iou!'es tert iaires d.c hl Russie. Bul Soc. Impér des Na tnr . :Y[oacoll . 1903. 

» 

., 
, Sélénolld. posttertiaires de la Russie. Mou!. . Ac. Sc. 8t.-Péterb(,urg. 
.. Ossements foss. trouvés dans los en virons de Kriwoi Rog. Bull. Soc. Illlp. des 

Nat al' . . 1I1os<:ou. 1902. Ng 1, 2. 
" " Los Bhinocerolidae de la Russ ie. Bull. Soc. Imp. d. Natnr. Moscou. 1892. 

L. 11 Ü t i me y e r. Geschiche der Hirscho. Bâle. 1883-4 Abhanill. d. Schweizer. PaHl.ontol Geselschaft. 
M.ax S chIo S s e r. Die fossilon Siiugetl1. Chinas. A bliaud!. MamelU. Physik. Classe. K. Ale Wiss. 

" " 

München. 1903. 
Dio fossilen CavÎCDruia in Samos. Beitrage PalaeontaI. Oesterr. Ungar. Bd. 
XVII. 1905. 

1. Sin z 0 w. Goolog. u. palaontol. Beobachtungen in Südrllsslaud. Odossa. 1900. 
H. Ste h lin. Uebel' die GeschichtB des Suiilen Gebisses. Abhl111dl. d. Sch woiz. PaHlontol. Gesellsch. 

1900. Vol. 2. 

B' l' a n z '1' 0 u 1 a .. Da,'; Na.811orn von Huudsheim. Abhamll. K. K. geaI. Reichsanstalt Bd. XIX. 1904. 
A. Wa gue l'. Die fossilell Huftllier-Ueberresten v. Pikermi. Sitzungsb. Kou. Bayr. AIL Wlssensch. 

" 

Müu.chen. 1861. ' 
Fossil. Knochen ' Ueb!3rrBst. Y. Pikermi. Abhandl. Mat. Phis. Class. Ak. Wissenseh. 
1:[ünchen 1854. Bd_ 7. 

, Neue Beitrago z. Kanntn. foss. Sliugeth. id. Bd. 8 . 
. W 0 i t Il 0 for. F'auna v. Pikermi. Beitrage z. Palaeon. Oester.-Ungarns. \Vien. 1888. Bd. VI. 

Wei th 0 fer und A. R 0 d I e r . Wiederkauern v. Maragha. Denksdw d. Kan. Almel. \Vissonsl)h. Wien. 1890. 
Web e r. Hhinocerielae \. Samos. Bull. Soc. Natur. Moscou, 1903. 
. " Acerathe'ridae v. Samos id,,," ,,1904. 
K. Z i t tel. Grundzüge d. Palaontologie. 1912. 

R. cre Mecqucnem. Contribution à l'étude du gisement des Vertébrés de Maragha. Annal. 
/' d'Hist. N<1trll'. 1908, 1911. PMis_ 

Mon travail a, été déjà imprimé, quand cet ouvrage m'est parvenu, et par conséquance je n'ai 
pas pu le consulter. 
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P l a nche IV. 

Kowalevskii n . SI'. jelme Cl:àne lit ses dent.s rIo lait supérieures. Grebeniki. 
" dents rIe lait supérieures d'un autre indivirlu. 
" cl'àne plus âgé. 

" 
" 
" 
» 

" 
" . 

" 
" 
" 
" ., 

" 

" 
" 
" 
" 
" 
" 

" 
" 
" 
" 
" 
" 
" 
" 
" 
" 

sos .l.ents rIe laIt et la première molaire. 
dents supérieures: deux pr~molaires, d4 el ml, m 3. 

trois prémolaires et rioux molaires. 
crâne adulte. 
ses molaires' supérieures. 
vieux cl'l'tne. 
ses molaires supériourr,s usées. 
jeune mandibule avec deux dents de la.it. 
une autre de profil. 
trois dents de lait d'une mandibule plus agée. 
mandibule avec trois d et· une 1111, 

ses dents. 
dents inférieures, deux pr, d, et deux m. 
mandibule' adulte avec 'cinq molaires. 
ses dents . 
mandibule agée avec six molaires et rleux grandes caJ1ines. 
ses dents assez usées. 
atlas. 
axis. 
cavité gltinoYde d'omoplate. 
bumerus. 
radius . 
ulnu. 
patte antérieUl'e. 
une partie du bassin . 
femur. 
tibia, 
Iibttla. 
patte postérieure. 
rotula-côtê postérieur. 
calcaneum. 

Tous les ongmRux figurés dans cet ouvrage appartiennent au Cabinet Géologique de 
l'Université Impériale de Moscou. 


	part a.pdf
	part 1 ocr
	Pavlov 1910-I
	Pavlow, I 1
	Pavlow, I 2
	Pavlow, I 3
	Pavlow, I 4
	Pavlow, I 5
	Pavlow, I 52

	Pavlow, I 53

	part 2 ocr
	Pavlow, I 54
	Pavlow, I 55
	Pavlow, I 56

	part 3 ocr.pdf
	Pavlow, I 57
	Pavlow, I 58
	Pavlow, I 59


	part b
	Pavlow, I 60
	Pavlow, I 61
	Pavlow, I 62

	part c
	Pavlow, I 63
	Pavlow, I 64
	Pavlow, I 65

	part d
	Pavlow, I 66
	Pavlow, I 67
	Pavlow, I 68

	part e
	Pavlow, I 69
	Pavlow, I 70
	Pavlow, I 71

	part f
	Pavlow, I 72
	Pavlow, I 73
	Pavlow, I 74
	Pavlow, I 78


